
Madame, Monsieur, 
  
Je n’étais pas présent lorsque les événements que vous décrivez se sont produits. En tant 
que défenseur de longue date de la cause palestinienne, je ne vous cache pas que j’ai été 
profondément touché voir meurtri par le contenu de votre newsletter. Voici les raisons qui 
expliquent ce malaise et qui me poussent à vous répondre. 
 

• Tout d’abord, votre newsletter fait mention, je cite « d’un cadre festif et collectif », les 
banderoles déroulées depuis le bâtiment MA à propos de la ferme de Bassenges je 
crois n’entrent clairement pas dans cette définition. Pourtant vous ne les mentionnez 
pas.  
 

• Les images qui circulent sur les réseaux sociaux montrent une intervention pour le 
moins musclée de la part d’agents de la « sécurité ». La convivialité serait-elle donc à 
sens unique ? 
 

• Votre utilisation des termes « slogans anti-sionistes haineux » porte à sourire. Dans 
les faits, Israël est un état qui pratique une politique d’apartheid reconnue et 
largement documentée par de nombreuses organisations (ONGs, ONU, 
académiques). Israël a été reconnu coupable par l’ICJ de crimes de guerre, de 
crimes contre l’Humanité et nettoyage ethnique. Israël occupe illégalement la 
Palestine au regard du droit international. Le premier ministre actuel est sous mandat 
d’arrêt international pour crimes de guerre, il en va de même pour l’ex-ministre de la 
défense. Israël est en train de commettre un génocide, le premier génocide en live-
stream.  
Parler de slogans anti-sionistes haineux, c’est un peu comme si des nazis se 
plaignaient du langage peu châtié avec lesquels on les qualifierait. J’ajoute que ne 
donnant aucun exemple, nous sommes dans l’obligation de prendre vos qualificatifs 
comme des faits sans que les étudiant•e•s aient le moindre droit de réponse. 
 

• Végétarien et bouddhiste, je suis opposé à toute forme de violence et de nouveau, je 
n’étais pas présent lors des faits mais les étudiants israéliens ont choisi de venir 
présenter un état colonial pariah, ils ne pouvaient pas s’attendre à ce que toute 
personne dotée d’une moindre conscience ou de morale les accueille avec le sourire. 

o Pour des raisons que j’ignore, il n’y avait pas de stand palestinien. Peut-être 
aurait-il fallu interdire les stands de pays en guerre, on peut ici penser 
également à la guerre entre la Russie et l’Ukraine. La probabilité de violences 
verbales ou physiques étant non nulle. 
 

• Vous citez l’article 261bis du Code pénal. Je soumets ci-après quelques remarques : 
o Le sionisme est une idéologie politique. Rien dans l’article que vous 

mentionnez ne fait référence à une idéologie. L’article mentionne «  leur 
appartenance raciale, ethnique ou religieuse ou de leur orientation sexuelle ». 
Cela ne concerne donc pas les slogans anti-sionistes. 
Il résulte de ce qui précède que l’article 261bis n’a pas la moindre raison 
d’être invoqué. S’agirait-il de menacer et intimider les personnes susceptibles 
de formuler des propos anti-sionistes même de manière civilisée ? 
 

o Le même article mentionne « quiconque, publiquement, propage une 
idéologie visant à rabaisser ou à dénigrer de façon systématique cette 
personne ou ce groupe de personnes ; quiconque, dans le même dessein, 
organise ou encourage des actions de propagande ou y prend part ». Le 
sionisme est une idéologie coloniale et raciste, qui abaisse et dénigre de 
façon systématique les palestinien•ne•s à cause de leur race et de leur 



religion. Ce sont donc bien les étudiants israéliens qui en faisant la promotion 
du sionisme devraient tomber sous le coup de l’article 261bis. 
Dans le même ordre d’idée, l’EPFL se prévaut d’une politique de respect et 
d’inclusion de l’Autre. Dans les textes, les paroles et plus encore dans les 
faits, le sionisme est à l’exact opposé des valeurs défendues par notre 
communauté. Il semble curieux de défendre un mouvement raciste et 
suprémaciste au nom de l’inclusion. 
 

o Je me permets de rappeler que le judaïsme est une religion et une tradition 
multimillénaire, le sionisme quant à lui est un mouvement politique fondé par 
des juifs non-religieux lors du congrès de Bâle de 1897. Le sionisme tire ses 
sources dans le protestantisme. On remarque également qu’il y a plus de 
sionistes chrétiens que de sionistes juifs ! J’ajoute que de nombreux juifs sont 
anti-sionistes. Parmi les plus connus on peut citer Noam Chomsky, Norman 
Finkelstein, Gabor Mate, Philipp Weiss, Max Blumenthal, Medea Benjamin. La 
liste est relativement longue. 
 

o Enfin, en laissant entendre que les étudiant•e•s sont susceptibles d’être 
poursuivi pénalement, vous insinuez indirectement que ces personnes ont 
uniquement agi par racisme et haine alors que en réalité, ils/elles ont agi, mû 
par leur devoir moral et humain de s’opposer à la promotion d’une nation qui 
de manière plausible est en train de commettre un génocide.  
M’identifiant à elles/eux, je vous prie de croire qu’il est particulièrement 
blessant d’être accusé de racisme sur la place publique alors qu’en réalité on 
défend la cause d’un peuple qui est en train d’être anéanti au sens propre du 
terme. 
 

• Votre newsletter indique « Aucune forme de discrimination, de violence — qu’elle soit 
verbale, physique ou symbolique — n’y est tolérée ». La présence d’un stand faisant 
la promotion d’un pays dont les actes criminels envers une population sans défense 
durent depuis plus de 75 ans est en soi une violence symbolique très forte. Je pose 
la question : N’aurait-il pas fallu interdire la présence de ce stand pour éviter les 
événements fâcheux mais prévisible du 22 mai et ce pour le bien de tous. 

  
Je me permets de citer Aaron Bushnell. Aaron Bushnell est un jeune militaire américain qui 
s’est immolé par le feu devant l’ambassade d’Israël à Washington le 25 février 2024. Dans 
un de ses derniers messages posté sur les réseaux sociaux, il écrit :  « […] What would I do 
if my country was committing genocide?' The answer is, you're doing it. Right now. » 
  
En introduction de ce message, je vous ai indiqué que j’avais été meurtri et touché par votre 
newsletter. Je trouve personnellement affolant de menacer de poursuites pénales des 
personnes protestant non pas contre la religion d’autres membres de la communauté mais 
bien contre la présence d’un stand faisant l’apologie d’un régime génocidaire. Je trouve 
stupéfiant de mettre à l’index ces personnes et par extension toutes celles qui pensent 
comme elles et dont je fais partie. 
Quand tout cela sera terminé, j’aurai ma réponse à la question de Aaron Bushnell. Cette 
réponse à votre newsletter fera partie de ma réponse. 
  
Je vous remercie pour l’attention que vous portez à ce message et me tiens à votre 
disposition si vous souhaitez me contacter. 
  
Cordialement 
 


